
Non à l’abattage des arbres au 
Parc Lullin!
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Le Parc Lullin

• Terrain donné à l’Etat de Genève en 
1973 par le propriétaire, Jean Lullin, 
comme « parc public » avec l'accès libre 
pour les chiens.

• La partie du haut est entretenue par la 
Commune de Genthod (espace ouvert 
avec peu d’ombre)

• La partie du bas est entretenue par l’Etat 
de Genève (l’OCAN). Elle est considérée 
par l’OCAN comme ayant un statut de 
« zone forestière » (espace boisé avec 
plus d’ombre)

• Le Parc Lullin est connu pour la beauté 
de ses arbres, ses grands marronniers, et 
ses Bains de Saugy.
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Les origines de la 
pé22on

• Mars 2023: un technicien de 
l’OCAN marquait des arbres en 
bas du parc Lullin et à côté des 
Bains de Saugy. 

• Après interrogation par une 
habitante de Genthod, L’OCAN a 
confirmé que les arbres n’étaient 
pas malades mais seraient quand 
même abattus.

• La raison évoquée: le marronnier 
est une espace non-indigène qui 
doit être remplacée par des 
espèces indigènes, comme le 
chêne. 

• Le Plan Directeur Forestier 2023
de l’OCAN propose de 
progressivement remplacer les 
arbres “introduits” dans les forêts 
du Canton de Genève pour 
arriver à 60% de chênes 
indigènes. 4



La Suite….

• Des postes sur les pages 
Facebook de Genthod et 
Bellevue avec les photos 
des arbres ont provoqué de 
fortes émotions parmi les 
habitants de ces deux 
communes et des environs.

• Un collectif de Sauvegarde 
des Arbres du Parc Lullin a 
été formé.

• Plusieurs articles ont été 
publiés dans la presse sur 
ce sujet.
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La Pétition

• Lancée en juin 2023, elle 
avait déjà recueilli 842 
signatures en septembre.

• Une réunion publique a été 
organisée sur place le 20 
septembre en présence de 
l’OCAN et de la Mairie de 
Genthod.

• La pétition a été déposée 
auprès du Conseil d’Etat, du 
Grand-Conseil et de 
l'exécutif de la Commune de 
Genthod en septembre et 
octobre 2023.
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LES ARGUMENTS POUR PRESERVER LES 
ARBRES AU PARC LULLIN

1. Les arbres du Parc Lullin 
sont une source d’ombre et 
de fraîcheur essentielle 
dans le contexte du 
réchauffement climatique 
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2. Les arbres du Parc Lullin constituent 
un héritage centenaire et une vraie 
oasis de verdure, accessible à toutes et 
tous.

Les arbres du Parc Lullin devraient 
être considérés comme une richesse 
naturelle à protéger pour les 
générations futures. L’OCAN doit 
tenir compte dans la gestion de 
cette parcelle de l’utilisation du Parc 
Lullin non seulement comme un 
espace de détente, mais comme un 
patrimoine naturel à préserver 
impérativement.
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3. Les marronniers du Parc Lullin sont sains et en pleine forme :  ils prospèrent et 
survivent depuis des centaines d’années.
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Selon l’OCAN, les marronniers font trop d'ombre au Parc Lullin et il faudrait les 
abaEre pour laisser la place et la lumière pour permeEre aux jeunes arbres en-
dessous de pousser.

Il faudrait considérer d’autres op8ons possibles pour protéger les vieux arbres sains.
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4. Soutenir le grand marronnier 
à côté du portail au lieu de 

l’abattre !

• Le marronnier à côté du 
portail en bas du parc est un 
arbre majestueux aux 
dimensions extraordinaires 
qui fait partie du patrimoine 
du village de Genthod. 

• Les habitants de Genthod et 
utilisateurs du parc 
attachent beaucoup 
d’importance à cet arbre. 
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Au lieu d’abattre cet arbre il faut tenter de 
le sauvegarder en le sécurisant, car c’est 
un arbre d'importance et de valeur.

«Il faut maintenir les grands arbres. 
Haubanez-les s’ils menacent de chuter, 
entourez-les d’un périmètre de sécurité s’ils 
représentent un danger. L’effet climatisant 
d’un arbre dépend de son nombre de 
feuilles : «abattre les plus vieux pour les 
remplacer par des jeunes est une 
aberration.» 
Tribune de Geneve, 6 juin 2023, Ernst Zürcher, 

Ingénieur Forestier, Écoles Polytechniques Fédérales de 
Lausanne et Zurich 
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5. Protéger la faune du Parc Lullin

• Une colonie importante de 
chauves-souris (Murin de 
Daubenton), la chouette 
hulotte, les hiboux et 
d’autres nombreux oiseaux 
nichent dans les bois du Parc 
Lullin et y trouvent refuge.  

• Ils seront bouleversés par 
ces coupes massives. 

• Il est impératif de préserver 
la biodiversité locale et ne 
pas déranger l’ habitat ainsi 
que les habitudes de vie de 
ces animaux.
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6. Les grands et vieux arbres stockent plus de CO2 que les jeunes et sont plus résilients 
face à la sécheresse
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Selon des études scientifiques, le 
remplacement des vieux arbres par des 
plus jeunes ne fait plus de sens dans le 

contexte actuel de dérèglement 
climatique.

«La capacité d’un arbre à stocker du CO2 
augmente continuellement à mesure de 
sa taille et son âge» 
Nathan Stephenson, Nature, 15 Janvier 2014

«Les vieux arbres ont plus de résilience 
face à la sécheresse que les jeunes» 
Martin Schlaepfer, Chargé de Cours, Institut des 
Sciences de l’Environnement à l'Université de Genève, 
13 Septembre 2018
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7. Les arbres non-indigènes sont plus 
adaptés au réchauffement climaUque 

et à la sécheresse que les arbres 
indigènes.

• Le Plan Directeur de l’OCAN 
proposant de remplacer les espèces 
introduites par les espèces 
indigènes, n’a plus de sens dans le 
contexte actuel de dérèglement 
clima^que. 

• Selon des spécialistes des arbres la 
plupart des arbres qui souffrent 
actuellement sont des espèces 
indigènes habituées à nos condi^ons 
clima^ques et à nos sols. 

• Dans les prochaines années il sera 
nécessaire de planter des arbres 
originaires des climats chauds et 
secs - comme les Balkans d'où 
proviennent les marronniers - qui 
sont plus adaptés aux changements 
clima^ques.
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Opinions des spécialistes des arbres

• «Par conséquent, nous nous voyons obligés de cultiver de plus en plus 
d’espèces venant d’autres régions”
Nicolas Maye, responsable des pépinières chez Jacquet SA                                                           
(Tribune de Genève, 6 octobre  2023)

• “Sur le long terme, les hêtres, charmes et peut-être même les chênes 
pédonculés seront remplacés au fur et à mesure par de nouvelles espèces dont 
certaines non indigènes,” 
Caroline Paquet-Vannier, Responsable de l’Unité patrimoine arboré, Service des Espaces  Verts de 
la Ville de Genève (ibid)

• “C’est peut-être en Italie, dans le sud de la France ou le nord de l’Espagne que 
se trouvent les espèces appelées à pousser demain à Genève, aux côtés des 
espèces indigènes.”
Martin Schlaepfer/université de Genève
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Présentation de l’OCAN le 20 septembre
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Requête de permis de coupe, 28 septembre 
2023
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Les pétitionnaires contestent le projet d’abattage de l’OCAN qui est en 
décalage avec la volonté de la population locale, le bien-être des utilisateurs 
de ce parc, la réalité climatique, et l’importance actuelle de préserver la 
biodiversité et les arbres sains du canton.
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Merci de votre attention!


